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NOTICE    GÉNÉALOGIQUE 


LA  MAISON  DE  BRUCE 

EN    ANGLETERRE,     FN    ECOSSE 

ET     EN      FRANCE 


Armes  :   d'or,  au  sautoir  de  gueules;  au  chef  de  gueula,    chargé  d'une 
étoile  d'or  au  canton  dextre.  —  Couronne  de  comte.  —  Cimier  :  un 
lion  passant  d'arur.  —  Supports  :  deux  sauvages.  —  Devise  :  Fuimus. 
—  Cri  de  guerre  :  Bruce. 

Des  diverses  et  illustres  familles  d'Angleterre, 
issues  des  compagnons  d'armes  de  Guillaume  le 
Conquérant,  une  des  premières  par  le  rang  qu'elle 
a  occupé  dans  l'histoire,  c'est  sans  contredit  celle 
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de  Bruce,  dont  les  souvenirs  glorieux  se  ratta- 
chent aux  temps  héroïques  de  l'Ecosse,  à  laquelle 
elle  a  donné  deux  souverains.  Les  traditions  et 
même  les  travaux  généalogiques  des  hérauts  d'ar- 
mes de  la  Grande-Bretagne  font  remonter  la  filia- 
tion de  la  maison  de  Bruce  à  Thebotaw,  duc  de 
Sleswig,  vivant  en  l'an  721  &  aïeul  paternel  du 
duc  Rollon.  Si  cette  origine  princière  peut  être 
mise  en  doute,  ce  qui  est  incontestable,  c'est  que 
de  l'alliance  de  Gauthier  Smart  avec  Marguerite 
Bruce,  sœur  de  David  Bruce,  roi  d'Ecosse,  sont 
issus  tous  les  princes  de  la  maison  royale  de 
Smart,  si  célèbre  par  les  malheurs  de  ses  der- 
niers rejetons  et  surtout  par  ceux  de  la  reine. 
Marie,  femme  de  François  II,  roi  de  Erance. 

La  maison  de  Bruce,  dont  le  nom  s'est  écrv 
aussi  en  anglais  Brutz  et  Brus  et  en  français 
Brusse,  a  donné  son  nom  au  château  de  la  Brusce 
en  Normandie,  à  sept  milles  de  Valognes.  . 

Voici  les  premiers  degrés  de  l'arbre  généalo- 
gique commençant  à  l'an  721  : 

I.  Thebotaw,  duc  de  Sleswig  &  de  Stormach 
en  721  avait  épousé  Gundella,  fille  de  Vitellan, 
seigneur  de  Bellansted,  en  Germanie,  dont  il  eut  : 

II.  Euslin  ou  Ouslin,  surnommé  Ghimrice , 
chevalier  danois ,  marié  avec  Ascda ,  fille  de  Ra- 
genwald  et  petite -fille  d'Olaus,  roi  de  Norwége, 
laissa  de  cette  union  : 
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III.  Regenwald  ou  Regnald,  surnommé  le  Riche, 
comte  danois,  seigneur  de  Nord  et  de  Sud  Mura, 
épousa  i°  Hilder,  fille  d'Harold;  a0  Groe,  fille 
d'Unemond,  comte  de  Feoden.  Du  premier  lit 
était  issu  Rollon,  tige  des  ducs  de  Normandie. 

IV.  Eynor,  comte  d'Orkneys,  fils  de  Regnald 
et  de  sa  seconde  femme,  reçut  le  surnom  de  TurfF 
Eynor  et  fut  le  père  de  Torfîn,  qui  suit. 

V.  Torfîn ,  comte  d'Orkneys  et  des  îles  Shet- 
land, épousa  Gailcote,  fille  de  Duncan,  comte  de 
Caithness  et  en  eut  un  fils. 

VI.  Lothaire,  comte  d'Orkneys,  épousa  Alfrica, 
fille    de    Samerlad,  prince  d'Argyle  et  lord  des 

.Iles. 

VII.  Sygurt,   surnommé   le  Corpulent,  comte 
rkneys,  épousa  Alice,  fille  de  Malcolm  II,  roi 

Ecosse. 

VIII.  Brusce ,  comte  de  Caithness ,  épousa 
Ostrida,  fille  de  Regnald,  comte  de  Gothland  et  de 
Vigin. 

IX.  Regenvald  eut  pour  femme  Arlogia,  fille 
de  Waldemar,  duc  de  Russie ,  dont  il  eut  : 

i°  Robert,  qui  suit; 

20  Waldemar,  d'où  sont  issus  les  seigneurs  de  iMordi , 
en  Russie. 

X.  Robert  de  Bruce,  Ier  du  nom,  conseiller  de 
Robert,  duc  de  Normandie,  fit  bâtir  le  château  de 
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la  Brusce,  près   de  Valognes.   Emma,  sa  femme, 
fille  d'Allan,  comte  de  Bretagne,  le  rendit  père  de  : 

XI.  Robert  II  de  Bruce  ou  de  Brus,  seigneur 
de  Skelton  en  Cleveland,  chevalier  normand,  ac- 
compagna le  duc  Guillaume  le  Bâtard  à  la  con- 
quête de  l'Angleterre  en  1066.  Il  reçut  en  partage 
le  château  et  la  terre  de  Skelton,  au  comté  d'York 
avec  plusieurs  domaines  au  comté  de  Durham. 
C'est  à  lui  que  le  Peerage  de  Burke  fait  remonter 
la  filiation  authentique  de  la  maison  de  Bruce.  Il 
mourut  en  1094,  laissant  d'Agnès,  fille  de  Waltheg, 
comte  de  Saint-Clair,  deux  fils  : 

i°   Roberc  III,  qui  continua  la  descendance; 

z"  William  de  Bruce,  premier  prieur  de  Guisborough, 

qui  mourut  le  3  août  1145,  et  fut  inhumé  dans  la 

chapelle  du  prieuré. 

XII.  Robert  III  de  Bruce,  seigneur  de  Skelt 
en  Cleveland,  vivait  à  la  cour  de  Henri  Ier,  roi 
d'Angleterre ,  et  fut  attiré  à  celle  d'Ecosse  par  le 
roi  David,  qui  lui  donna  la  terre  d'Annandale  et 
des  possessions  considérables  dans  le  midi  de 
l'Ecosse.  Il  fonda  le  prieuré  de  Guisborough  en 
11 19  et  mourut  le  5  mai  1.141.  Son  corps  fut 
inhumé  dans  la  chapelle  du  prieuré ,  et  Agnès ,  sa 
femme ,  fille  de  Foulques  Paynell ,  haut  baron 
d'Angleterre,  fut  enterrée  auprès  de  lui.  Leurs 
enfants  étaient  : 
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i°  Adam  de  Bruce,  qui  continua  la  descendance; 

2°  Robert  de  Bruce,  tige  des  seigneurs  d'Annandale, 

branche  devenue  royale  en  Ecosse  et  rapportée  plus 

loin. 
30  Agathe  de  Bruce,  mariée  à  Raoul,  baron  de  Mid- 

dleham.  (Imhoff,  tab.  XCII.  ) 

XIII.  Adam  de  Bruce,  Ier  du  nom,  seigneur  de 
Skelton ,  mourut  en  1 1 67  et  fut  enterré  dans  le 
prieuré  de  Guisborough.  Il  avait  épousé  Ivette, 
fille  de  Guillaume  d'Arches,  lord  de  Thorp  Arch, 
dont  il  eut  : 

i°  Adam  II  de  Bruce,  qui  suivra; 
20  Agnès  de  Bruce,  femme  de  Raoul,  lord  de  Middle- 
ham ,  selon  plusieurs  généalogistes. 


XIV.  Adam  II  de  Bruce,  seigneur  de  Skelton, 
embre  du  parlement  sous  le  règne  de  Henri  II, 
ourut  le  20  mars  1 180,  et  fut  inhumé  à  Guisbo- 
rough. De  Jeanne ,  sa  femme,  il  avait  eu,  entre 
autres  enfants  : 

i°  Pierre  de  Bruce,  qui  continue  la  descendance; 

2"  Roger  de  Bruce,  mort  en  1248; 

3°  Isabelle  de  Bruce,  mariée  à  Henri  de  Percy. 

XV.  Pierre  de  Bruce,  1"  du  nom,  seigneur  de 
Skelton,  mort  en  janvier  fan,  avait  épousé  Agnès, 
sœur  de  Guillaume  le  Gros,  comte  d'Albemarle, 
dont  il  eut  Pierre,  qui  suit. 
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XVI.  Pierre  de  Bruce,  2  e  du  nom,  seigneur  de 
Skelton,se  révolta  contre  le  roi  Jean  sans  Terre,  et 
mourut  avant  1222.  Il  avait  épousé  Héloïse,  sœur 
et  cohéritière  de  Guillaume  de  Lancastre ,  baron 
de  Kendall,  marié  avec  Agnès,  fille  de  Simon  de 
Bruce.  De  cette  union  était  issu  Pierre  III,  dont 
l'article  suivra. 

XVII.  Pierre  de  Bruce,  3e  du  nom,  seigneur 
de  Skelton,  mourut  le  9  octobre  1241,  et  fut  en- 
terré à  Guisborough  avec  sa  femme  Hilaire,  fille 
de  Pierre  de  Mauley,  lord  de  Mulgrave.  Leurs 
enfants  furent,  entre  autres  : 


i°  Pierre  IV  de  Bruce,  dernier  lord  d§. Skelton,  mor 

sans  postérité  en  1271. 
2"  Agnès  de  Bruce,  femme  de  Walter'dé  Fauœnbërgh  ; 
30  Marguerite  de  Bruce,  femme  de  Robert  de  Ross, 

lord  de  Maske. 

SECONDE   BRANCHE 

ROYALE     EN     ECOSSE,     ÉTEINTE     EN      I  yjO. 


XIII.  Robert  de  Bruce,  4e  du  nom,  lord  d'An- 
nandale,  auteur  de  la  grande  maison  de  Bruce 
d'Ecosse,  florissait  sous  les  rois  David  Ier,  Mal- 
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colm  IV  et  Guillaume  le  Lion  (voyez  le  Peerage 
de  Rurke  ;  article  des  comtes  d'Elgin,  où  la  filiation 
est  donnée  depuis  son  aïeul,  Robert  II  de  Bruce, 
compagnon  d'armes  de  Guillaume  le  Conquérant). 
De  sa  femme  nommée  Euphémie  il  laissa  : 

i°  Robert  de  Bruce,  lord  d'Annandale,  marié  à  Isa- 
belle, fille  de  Guillaume  le  Lion,  roi  d'Ecosse,  dont 
il  n'eut  pas  de  postérité  ; 

2°   William  de  Bruce,  qui  continue  la  descendance. 

XIV.  William  de  Bruce ,  lord  d'Annandale , 
possesseur  de  vastes  domaines  dans  le  nord  de 
l'Angleterre ,  siégea  au  parlement  du  roi  Jean 
sans  Terre,  qui  le  combla  de  faveurs.  Il  mourut 
en  121  5,  et  choisit  sa  sépulture  à  Guisborough.  Il 
fut  pèr:j  de  Robert  V,  dont  l'article  suit. 

XV.  Robert  de  Bruce,  5e  du  nom,  lord  d'An- 
andale,  mort  en   1245  et  enterré  en  l'abbaye  de 

Sawtry ,  avait  épousé  Isabelle,  fille  et  héritière  de 
David,  comte  d'Huntingdon ,  frère  du  roi  Guil- 
laume le  Lion.  De  cette  union,  qui  conféra  à  sa 
postérité  des  droits  sur  le  trône  d'Ecosse,  sont 
issus  : 

i°   Robert  VI  de  Bruce,  qui  suit; 
2°  Richard  de  Bruce,    seigneur  de  Tottenham,   mort 
en  1287. 

XVI.  Robert  Bruce  ou  de  Bruce,  6e  du  nom, 
lord   d'Annandale ,   compétiteur    de   la    couronne 


12  MAISON    DE    BRUCE. 

d'Ecosse,  shérif  de  Cumberland  et  gouverneur  de 
Carlisle,  mort  en  1294,  épousa  Isabelle,  fille  de 
Gilbert  de  Clare,  comte  de  Clare  et  de  Glocester, 
qui  descendait  en  ligne  naturelle,  comme  Guil- 
laume le  Conquérant,  de  Rollon,  duc  de  Norman- 
die (P.  Anselme,  t.  II,  p.  485).  Lorsque  s'ouvrit, 
en  1286  la  succession  d'Alexandre  III,  roi  d'Ecosse, 
Robert  de  Bruce  se  mit  sur  les  rangs  comme  issu 
d'une  fille  cadette  du  frère  du  roi  Guillaume  le 
Lion  ;   mais  d'un   degré  plus  rapproché  que  Jean 

Bailleul,  issu  d'une  fille   aînée  du  même  prince. 

7ti*fc|  • 
Edouard  1er,  roi  d'Angleterre ,  ayant  été  pris  pour 

arbitre,  se  déclara  en  faveur  de  Jean^qui  se  re- 
connut son  vassal.  Bruce  aima  mieux  s'expatrier 
que  de  rester  sous  l'autorité  de  son  compétiteur, 
et  il  passa  en  Angleterre.  De  son  union  il  laissa  : 

i°  Robert  de  Bruce,  qui  suit: 

20  John  de  Bruce ,  auteur  de  la  troisième  branche  qui 
sera  rapportée  plus  loin. 

XVII.  Robert  Bruce  ou  de  Bruce,  lord  d'An- 

nandale  et  comte  de  Carrik  du  chef  de  sa  femme, 

combattit  à  la  bataille   de  Falkirk,  dans  laquelle 

Wallace  fut  défait  en  1298,  et  mourut  en  1304.  De 

son   union  avec  Marguerite  fille  et  héritière    de 

Nigel,    comte    de    Carrick,    morte    en    1292,    il 

laissa  : 

i°  Robert  Bruce,  roi  d'Ecosse,  qui  suie; 

2°  Edouard  Bruce,  qui  fut  envoyé  par  son  frère  aîné 
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en  Irlande,  où  il  se  fît  couronner  roi  le  2  mai  13 16; 

il  périt  à  la  bataille  de  Dundalk,  en  13 18  ; 
30  et  40  Alexandre  et  Thomas  Bruce,  faits  prisonniers 

à  Galloway  et  exécutés  à  Carlisle,  en  1306; 
5"  Nigel  Bruce ,  fait  prisonnier  à  Kildrumnie  et  exécuté 

à  Berwick. 

XVIII.    Robert   Bruce,   roi   d'Ecosse,    né    en 
1274,  couronné  en  1306,  mourut  le  9  juillet  1329 
et  fut   enterré   dans   le  chœur   de   Dunferline.  11 
réunissait  dans  ses  veines  le  sang  des  rois  d'An- 
gleterre de  la  race  des  ducs  de  Normandie  à  celui 
des  monarques  galliques  de  l'Ecosse.  Ses  gestes 
et  ses  exploits  ont  atteint  et  même  surpassé  les 
plus  romanesques  aventures  que  les  poètes  aient 
prêtées  à  leurs  héros  fabuleux.  Il  s'est  élevé,  comme 
Wallace,  à  un  si  haut  degré  de  célébrité,  que  sa 
mémoire  est  restée  populaire  jusqu'à  nos  jours,  et 
que  son  souvenir  est  aussi  vivant  qu'il  y  a   cinq 
siècles  chez  les   montagnards  de   l'Ecosse.    Les 
hauts  faits  de   Bruce  et  de  Wallace  ont  inspiré 
dans  ces  derniers  temps   deux  œuvres  remarqua- 
bles :  les  Chefs  e'cossais,  roman  de  Miss  Jane  Por- 
ter,   et    le  Lord    des  Iles,  un   des   plus   brillants 
poèmes    de    Walter  Scott.    Robert    Bruce    avait 
épousé  :   i°  Isabelle,  fille   de   Donald,  comte   de 
Mar;  2°  Elisabeth,  fille  d'Aymar  de  Burgh,  comte 
d'Ulster.  Du  premier  lit  il  laissa  : 

i°  Marguerite  ou  Marjorie  Bruce,  femme  de  Gauthier 
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Smart  e:  mère  de  Robert  Scuart,  dont  sont  issus  les 
Stuarts ,  rois  d'Ecosse  et  d'Angleterre. 

Du  second  lit  était  issu  : 

2°  David  Bruce,  qui  suit. 

XIX.  David  Bruce,  roi  d'Ecosse,  né  en  1323, 
couronné  en  133  1,  mourut  sans  postérité  au  châ- 
teau d'Edimbourg  en  1371,  et  fut  enterré  à  Holy- 
rood.  Il  laissa  la  couronne  à  son  neveu  Robert 
Smart.  Il  serait  trop  long  de  rapporter  ici  l'his- 
toire de  son  règne  aussi  célèbre  que  malheu- 
reux. 


TROISIEME    BRANCHE 

DEVENUE     l'aÎNEE     PAR     LEXTIMCTION     DES     DEU 
PRECEDENTES. 


XVII.  John  de  Bruce,  fils  puîné  de  Robert  de 
Bruce  et  d'Isabelle  de  Clare  et  grand-oncle  du  roi 
David  Bruce ,  figura  comme  témoin  dans  une 
charte  de  son  père  en  faveur  de  l'abbaye  de 
Tincall. 

XVIII.  Thomas  de  Bruce,  chevalier,  eut  pour 
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enfant  et  pour  héritier  Robert  de  Bruce  qui  a  con-  /^£T"**  ,   *  ri<~y*i*A, 


tinué  la  descendance. 

XIX.  Robert  de  Bruce,  chevalier,  devint  le 
chef  du  nom  et  des  armes  de  la  maison  de  Bruce 
par  la  mort  du  roi  David,  qui  le  qualifiait  son  cher 
et  féal  consanguin,  dilecto  et  Jideli  consangitineo  suo 
Roberto  Bruis,  dans  une  charte  du  9  décembre 
1359.  Il  mourut  en  1390,  laissant  de  son  union 
avec  Isabelle,  fille  de  Robert  Stuart  de  Rosythe  : 


i°  Robert  de  Bruce,  qui  continue  la  filiation  ; 
"20  Edouard  de  Bruce,  tige  des  Bruce  de  Airth   Sten- 
house  et  des  comtes  de   Bruce   en    France ,    dont 
l'article  suivra  ; 
30  James  de  Bruce,  archevêque  de  Glascow. 

XX.  Robert  de  Bruce  de  Clackmanan,  mort 
1405,  avait  épousé  la  fille  de  sir  John  Scrim- 
de  Dudhope.  De  cette  union  sont  issues  : 
branche  des  comtes  d'Elgin ,  barons  Bruce 
de  Kinloss,  représentée  de  nos  jours  par  James 
Bruce,  comte  d'Elgin,  vice -roi  et  gouverneur 
général  de  l'Inde,  pair  d'Angleterre;  2°  celle  de 
Bruce  de  Kennet,  représentée  aujourd'hui  par  Ro- 
bert Bruce  de  Kennet,  esquire;  30  celle  des  Bruce 
de  Clackmanan,  dont  le  dernier  rejeton  mâle  fut 
Henry  Bruce  de  Clackmanan,  décédé  le  8  juillet 
1772  (Voyez  la  Galette  de  France  des  3  et  10  août 
1772,  pages  286  et  293). 
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Pour  ces  diverses  branches  anglaises  nous 
nous  contentons  de  renvoyer  au  Peerage  de  Burke, 
année  1863,  qui  les  donne  avec  beaucoup  de 
détails.  Mais  nous  allons  reprendre  et  continuer 
la  filiation  de  la  branche  française,  dont  il  indique 
le  point  de  départ  en  disant  rEdouard  de  Bruce 
est  la  tige  des  Bruce  d'Airth  Stenhouse  et  des 
vicomtes  de  Bruce,  de  Paris. 


QUATRIEME    BRANCHE 


ETABLIE     EN    FRANCE     ET    ENCORE     EXISTANTE 
EN     CHAMPAGNE     ET     A     PARIS.     |j 
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XX.  Edouard  de  Bruce  de  Clackmanan ,  fils 
puîné  de  Robert  de  Bruce  et  d'Isabelle  Smart, 
épousa  l'héritière  des  seigneurs  d'Airth,  dont  il 
eut  deux  fils. 

1  °  John  de  Bruce,  dont  sont  issues  :  —  A  la  branche  des 
Bruce  d'Airth  ;  —  B  celle  des  Bruce  de  Stenhouse  qui 
a  été  créée  baronnet,  le  26  juin  1629;  — C  celle  des 
Bruce  de  Donn  Hill,  créée  baronnet  le  29  juin  1804. 
(  Pour  ces  diverses  branches  encore  représentées  de 
nos  jours,  voyez  le  Peerage  de  Burke ,  article 
Bruce ) ; 

2°  Robert  de  Bruce ,  qui  suit. 

'XXI.  Robert   de    Bruce   ou  Brusse,   dans  les 
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actes  latins  Brussius,  comte  de  Clackmanan ,  che- 
valier doré,  eques  auratus  (  distinction  alors  impor- 
tante et  très-recherchée),  a  continué  la  branche 
cadette  encore  aujourd'hui  existante  en  France. 
La  filiation  authentique  de  sa  descendance  est 
établie  par  les  lettres  patentes  que  le  roi  d'Angle- 
terre donna,  le  13  juillet  1633,  en  faveur  d'Adam 
de  Bruce,  seigneur  de  Waltown  qui  se  fit  natura- 
liser en  France.  (Nous  donnerons  plus  loin  le 
texte  de  cet  acte  comme  pièce  justificative.  ) 
Robert  fut  père  d'Alexandre  de  Bruce,  dont  l'ar- 
ticle suit  :  ._ 

XXII.  Alexandre    de    Bruce,  comte    d'Airth ,     ^*  •¥&* a-**~- *~*  ' 
épousa  Marguerite  Forrester,  fille  de  Marcel  For-    p*****p*  ~^" %f 
rester,  comte  de  Thorwodheid,  dont  il  eut  Jean,    X*.  M*~*  3  J'/ti-^i 
qui  continue  la  descendance. 

XXIII.  Jean    de    Bruce,    comte    d'Airth,  se  TkCt f*4**- d*.  nu+4  *LcU.  M- 
maria   avec    Elisabeth   Monteth,  fille   de  Robert   j^n^it  U  <  1  ■-    Cttttt,,'—*  -^ 
Monteth,  comte  de  Carr,  et  de  cette  union  est  issu  JfvtfiL 

Thomas,  qui  forme  le  degré  suivant. 

XXIV.  Thomas  de  Bruce,  seigneur  de  Lar- 
bertsheils  et  de  Woodsyde ,  épousa  Elisabeth 
Auchmoutie  2 ,  fille  légitime  de  Jacques  Auch- 
moutie,  comte  de  Fyfe,  dont  il  eut  un  fils  nommé 
aussi  Thomas,  qui  suit. 

1 .   Auchmoutie  porte  :   d'azur,   à  la  lance  d'or  posée  en  bande  et  accom- 
pagnée de  deux  étoiles  d'or. 
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XXV.  Thomas  de  Bruce,  seigneur  de  Larberr- 
sheils  et  de  Woodsyde  au  comté  de  Stirling-. 
épousa  Mariona  Drummond  1,  fille  légitime  d'A- 
lexandre Drummond,  comte  de  Carnock,  cheva- 
lier, et  de  Marguerite  de  Bruce  de  Achimbovie. 

XXVI.  Antoine  de  Bruce  ,  seigneur  de  Wal- 
toun,  fils  de  Thomas  qui  précède,  épousa,  le 
23  septembre  1 581 ,  Jeanne  ou  Jeannette  Lesch- 
man ,  fille  légitime  de  généreux  homme  Jean 
Leschman2  de  Waltoun,  au  vicomte  de  Lanark,  et 
d'Elisabeth  Alexander  \  Jean  avait  pour  père 
Duncan  Leschman  et  pour  mère  Elisabeth  Gïming- 
ham  i  (arbre  généalogique  des  huit  quartiers 
d'Adam  Bruce,  dressé  par  Thomas  Dryisdale , 
hérault  d'armes  d'Ecosse).  Elisabeth  Alexander 
était  fille  de  Guillaume  Alexander  de  Menstrie  e 
de  Marie  Douglas,  des  barons  de  Drumlangrig  5. 
Antoine  Bruce  laissa  de  son  mariage  Adam ,  dont 
l'article  suit.  '^^ 

XXVII.   Adam  Bruce,  seigneur  de   Waltoun, 


1 .  Drummond  porte  :  d'or,  à  irois  fasces  ondées  de  gueules. 

2.  Leschman  porte  :  de  gueules,  au  chevron  d'or,  accompagne  de  trois 
canettes  d'argent,  becquées  et  membrèes  de  sable. 

3.  Alexander  porte  :  parti  de  sable  et  d'argent,  au  chevron  et  au  crois- 
sant de  l'un  en  l'autre. 

4.  Cuningham  porte  :  d'argent,  au  pairie  de  sable. 

5.  Dougias  porte  :  ècartelé,  aux  i  et  4  d'or,  au  caur  sanglant  de 
gueules  et  au  chef  d'azur ,  chargé  de  trois  étoiles  ;  aux  a  «  ;  d'a-rur,  à  la 
bande  d'or. 
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né  le  31  mai  1582,  reçut  de  Charles  I",  roi  d'An- 
gleterre, des  lettres  patentes  en  date  du  23  juillet 
163  3,  par  lesquelles  il  fut  reconnu  et  établi  qu'il  était 
issu  au  septième  degré  de  Robert  Bruce,  comte  de 
Clackmanan  ,  chevalier  doré  ;  Thomas  Drysdale, 
hérault  d'armes  d'Ecosse ,  lui  délivra  un  arbre 
généalogique  de  ses  huit  quartiers  de  noblesse 
paternels  et  maternels  avec  leurs  armoiries,  que 
nous  avons  blasonnées  dans  les  notes  précédentes. 
Adam  Bruce  se  fît  naturaliser  en  France  par  let- 
tres patentes  du  roi  Louis  XIII,  en  date  du  20  juin 
1634  et  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par  sentence 
de  l'élection  de  Thouars  le  2  juin  1635.  Il  avait 
épousé,  le  13  décembre  1626,  Eve-Marie  de  Her- 
mant1,  damoiselle  de  la  duchesse  de  Thouars, 
fille  de  feu  Daniel  Hermant,  écuyer,  seigneur  de 
Grandmaison  de  Bonneil  en  Champagne,  capitaine 
au  régiment  des  gardes  du  roi,  gentilhomme  ordi- 
naire de  Sa  Majesté,  et  de  damoiselle  Judith  de 
Frétard  2 ,  par  contrat  passé  au  château  de 
Thouars  en  la  cour  du  scel  établi  audit  lieu.  De 
cette  union  il  eut  Henri  rapporté  ci-dessous. 

XXVIII.   Henri  de  Bruce,   chevalier,  seigneur 
du   Terra,    paroisse   de   Bouille    Saint-Paul   près 

1.  Hsbmant  porte  :  d'azur,  à  la  croix  d'argent,  cantonnée  aux  i"  et 
2'  de  quatre  étoiles  de  même .  au  jc  de  deux  étoiles  du  second,  soutenues 
d'une  fasce  d'or,  et  au  4e  d'un  pal  d'or,  adextré  de  deux  étoiles  d'argent. 

2.  Frétard,  en  Poitou,  porte  :  de  gueules  fretté  d'argent. 
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Thouars,  fils  unique  d'Adam  de  Bruce ,  qui  pré- 
cède, épousa  damoiselle  Claude  de  Pierres  1,  fille 
d'Hector  de  Pierres,  chevalier,  seigneur  de  Nar- 
cay,  la  Mabillière  et  autres  places,  et  de  dame 
Claude  de  Villiers  de  l'Isle-Adam  2,  de  la  maison 
du  grand  maître  de  Rhodes.  Le  contrat  fut  passé,  le 
26  novembre  165 1,  devant  Mathurin  du  Coudray, 
notaire  du  duché -pairie  de  Richelieu.  Henri  de 
Bruce  obtint  mainlevée  d'une  saisie,  qui  avait  été 
faite  sur  ses  biens  pour  le  contraindre  à  acquitter 
des  droits  de  francs  fiefs,  par  arrêt  de  la  chambre 
souveraine  du  12  septembre  1657.  Il  ne  vivait  plus 
le  6  avril  1676,  lors  du  mariage  de  son  fils  qui  suit. 
XXIX.  Daniel-Charles  de  Bruce,  chevalier, 
seigneur  de  la  Bonninière,  du  Terra  et  de  Fon- 
taine Giry,  demeurant  ordinairement  en  sa  maison 
noble  de  la  Bonninière ,  paroisse  d'Usseau ,  près' 
de  Châtellerault,  épousa  à  Paris,  paroisse  de  Sâigt- 
Jacques-la-Boucherie,  demoiselle  Catherine  de 
Falaiseau3,  fille  de  Samuel  de  Falaiseau  et  de 


1 .  La  maison  de  Pierres,  représentée  aujourd'hui  par  le  baron  de  Pierres, 
premier  écuyer  de  S.  M.  l'Impératrice,  porte  :  à' or,  à  la  croix  pattée  et 
alaisée  de  gueules. 

2.  Villiers  de  l'Isle-Adam  porte  :  d'or,  au  chef  d'azur,  chargé  d'un 
dextrochère  d'argent;  mouvant  du  jianc  senestre  et  vêtu  d'un  fanon  d'hermine 
pendant  sur  l'or. 

j .  La  famille  de  Falaiseau  est  aujourd'hui  représentée  par  le  marquis  de 
Falaiseau,  filleul  du  comte  d'Artois  (depuis  Charles  X)  et  de  la  princesse 
Cunégonde  de  Bavière.  Elle  porte  :  d'azur,  à  trois  lions  d'or. 
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Madeleine  Dufour.  Le  contrat  fut  passé  en  l'étude 
de  Me  Ralla,  notaire,  le  23  mai  1676.  De  cette 
union  sont  issus  : 

i°  Samuel  de  Bruce,  chevalier,  seigneur  de  la  Bonm- 
nière ,  lieutenant  au  régiment  des  gardes  françaises , 
chevalier  de  Saint-Louis,  tué  dans  la  tranchée  au 
siège  de  Philisbourg  ; 

2°  Daniel-Louis  de  Bruce,  qui  continue  la  descendance. 

XXX.  Daniel-Louis  de  Bruce,  chevalier,  sei- 
gneur de  Monbrard-lez-Vaux  et  de  la  Tour-Balan, 
demeurant  en  son  château  de  Monbrard,  paroisse 
d'Avrigny,  épousa  demoiselle  Henriette  Dieudon- 
îéé  de  Montaigu  1i  fille  de  Philippe  de  Montaigu, 
chevalier,  seigneur  de  Launoy,  Germigny,  Bois- 
davy  et  autres  places,  et  de  dame  Marie-Geneviève 
rde  Sazilly.  Le  contrat  fut  passé  devant  Billouin, 
notaire  royal  à  Richelieu,  le  26  juillet  171 6.  Sa 
veuve,  résidant  à  Châtellerault,  fut  représentée  par 
un  mandataire  au  mariage  de  leur  fils  aîné  le  27 
août  1767.  Leurs  enfants  furent  : 

i°  Pierre-Louis  de  Bruce,  qui  suivra; 

20  Charles-Dieudonné ,  chevalier  de  Bruce ,  écuyer  du 
roi  Louis  XV,  chevalier  de  Malte,  qui  assista  au 
mariage  de  son  frère  aîné,  et  mourut  sans  postérité 
en  1 8 1 6  ; 

1.  De  cette  alliance  vient  la  parenté  avec  les  maisons  d'Effiat,  de  La 
Groye,  de  Rechignevoisin,  en  Touraine  et  en  Poitou.  Montaigu  porte  : 
d'azur,  à  deux  lions  d'or }  affrontés,  couronnés  et  lampassés  d'argent. 
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3°  Marie-Louise  de  Bruce,  femme  du  baron  de  la  Bar- 
doulière  en  Poitou. 

XXXI.  Pierre  de  Bruce,  chevalier,  seigneur  de 
Monbrard,  de  Saint-Bonnet,  de  la  Tour-Balan,  des 
Vaux,  du  Rivau,  etc.,  capitaine  des  mousquetaires 
du  roi,  chevalier  de  Saint-Louis,  épousa  damoi- 
selle  Marie- Adrienne  Feudrix  de  Bréquigny1,  fille 
mineure  de  Louis- Georges -Oudard  Feudrix  de 
Bréquigny,  seigneur  et  patron  honoraire  de  Mirey, 
la  Chevalerie,  la  Bordinière  ,  Grand-Bois,  Héraidt 
et  autres  lieux,  membre  de  l'Académie  française  et 
de  l'Académie  des  inscriptions  et  belles-lettres,  et 
de  feue  Charlotte  Malet  de  Graville,  de  la  maison 
du  célèbre  amiral  de  Graville.  Le  contrat  fut  passé, 
le  17  août  1767,  en  l'hôtel  du  seigneur  de  Bréquigny 
devant  Delaleu,  notaire  au  Châteletde  Paris.  Pierre 
de  Bruce  mourut  en  1791,  laissant  de  son  union  : 

i°  Louis-Prosper  de  Bruce,  page  du  roi,  lieutenant  au 
régiment  royal  des  vaisseaux ,  aide  de  camp  du  lieu- 
tenant général  d'Ozée,  mort  dans  l'émigration  sans 
postérité  ; 

2"  Charles-Hector  de  Bruce,  dont  l'article  suivra; 

3"  Henriette  de  Bruce,  mariée  au  baron  de  La  Chesnaye. 

XXXII.  Charles-Hector,  comte  de  Bruce,  né 
le  icr  août  1772,  page  du  comte  de  Provence  (le  roi 

1  -  De  ce  mariage  vient  la  parenté  avec  les  Familles  de  Pictièies ,  de 
Mu  ville,  Le  Pigny,  de  La  Chapelle,  etc.  Feudrix  de  Bréquigny,  en  Nor- 
mandie, porte  :   d'azur,  à  trois  quintefeuilles  d'or,  posées  2  e t  1 . 
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Louis  XVIII),  officier  supérieur  de  cavalerie,  che- 
valier de  Saint-Louis  et  de  la  Légion  d'honneur, 
fut  reçu  chevalier  de  Malte  le  23  juillet  1775.  Il  a 
épousé  Barbe-Sophie  Larcher  de  Chamont l,  fille 
de  François  Larcher  de  Chamont,  officier  supé- 
rieur du  génie  en  retraite  ,  chevalier  de  Saint- 
Louis,  officier  de  la  Légion  d'honneur,  et  d'Elisa- 
beth-Rosalie de  Saint-Quentin.  De  ce  mariage 
résulte  sa  parenté  avec  les  familles  du  Han,  de 
Roucy,  d'Escordal,  en  Champagne,  etc.  Le  contrat 
fut  passé  en  présence  du  marquis  de  Chasseloup 
Laubat,  lieutenant  général  et  pair  de  France,  du 
comte  de  Chabrol  Volvic,  préfet  de  la  Seine,  du 
baron  Dode  de  La  Brunerie,  lieutenant-général,  de- 
puis maréchal  de  France,  du  baron  Victor  Rémon 
et  du  vicomte  de  Caux  de  Blacquetot,  maréchaux 
de  camp,  par-devant  Me  Vingtain,  notaire  à  Paris, 
le  20  décembre  1820.  De  cette  union  sont  issus  : 

*ï°  Marie-Roberc-Prosper,  comte  de  Bruce,  qui  suit  ; 
20  Armand- David,  vicomte  de  Bruce,  né  le  7  sep- 
tembre 1827; 
30  Françoise-Adélaïde  de  Bruce,  née  le  12  août  1823  , 
mariée:  i°  en  1844,  à  Charles-Fortuné-Armand, 
comte  de  Lamote  Baracé  de  Senonnes ,  veuve  en 
1852;  20  à  René-Henri-Antoine  Doynel,  marquis 
de  Montécot,  décédé  en  1864. 


1 .   Larchek,  en  Champagne,  porte  :  d'a-tur,  au  chevron  d'or,  accompagne- 
en  chef  de  deux  roses  d'argent  et  en  pointe  d'une  croix  patriarcale  du  même. 
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XXXIII.  Marie -Robert- Prosper,  comte  de 
Bruce,  né  le  13  septembre  1821,  membre  du  con- 
seil général  des  Ardennes,  a  épousé,  en  1861,  Eli- 
sabeth-Victoire Rousseau  de  Rimogne ,  d'une 
famille  apparentée  avec  celles  de  Bérulle,  du  Cha- 
telet,  Le  Vaillant  de  Monchy,  etc.  De  ce  mariage 
le  comte   de  Bruce  a  un  fils  : 

Charles-Hector-François-Prosper-Robert  de  Bruce,  né 

le  30  mars  1862.  OL  kwl  îi.\ltwW  I88ft  Tvuvux JXaAa)^  ,WAtl>M^  | 

^   Trvou\oL  H  J.i/w~  £(km*0  M.  3wv|vvt  Ki/wn  <U-  Stw»£_  .  Pc  cl  O^wuJiiy. 
Résidence  jusqu'en  1789   :  Les   châteaux   de  il  Coa^Al  Jj-  <5Vw.ui  o-» 
Monbrart   et  de  Saint- Bonnet  en  Poitou  ;  depuis  "**  !^  ■  K»W^Vvvovvu- 
1789,  le  château  d'Harzillemont  dans  le  départe-  H<A~L  ^^  ^V 
ment  des  Ardennes,  et  Pans.  J 
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